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C(ovault satuver l's daines, le tIle lei r a dit de udna'r rus .volonitiers les oijeetiois qle ntre métlode luil.
l'peroit à letrs tot'siers..lie des Iioinnxis contre suggee, nous eligilgea n t ,l'avatîce à les exal niller a
la bande de o0 htl1 ont quelqjes uns pu rstivt;.t leur I le pluis rultd s0111 't h y rgpon111ie, s'il v a lieul, dats iu,n

roule pour atteilidre les dines. Le duc et ses 1100inmî', proelîaie vonfe''eli'.
v.îilblîîeîns, volent auxn secours des dats. troupe de
loups ju'ils trouvent ocèupès ài èchlirt- dtes eandlvres...

èlments des damues d'honne lalille a pu é'îapper. I.eî:oIî% Iiitsti1lira « i'ii;e l1ltiteith.
,r:ae à l'aiglité de son cheval, mais allait tre atteinte àu
soi tou'. Dja sout chevail 'stait alhati, »rsqu'lle.
rencontra un brave nililaire (lui lui 10da le sieu et tilt terld ll-w.-- (.v<Ifk
tète alux\ loups. l.t duc et ses llOllntit'$ arrivolit et

apprenntent <ue la üiHll' est s; nvne ; ils l:t rl ji.:ih'ut d; n- vlu, n'avi pas Vublid, n\'e.s< ,e lias? te eInfi, qw l'tue ti¡nt
la ville VOisili', otb;et des inots, e'ut d'lpriner no, peicr. C's ,t ht 1 or.

17. lx rauda .- l. L Un garço de 7 ans, juga ut à cdîé de 'tie et ils ne s:ut faits que imur trelt.
ou, graud père, voit e'lui-aï ouvrir i vieux tiroir et v .\ii, qu eI je pronoIee ; cheral. JAn, lie, uIn', it ,

ert:nte ui ne ti tie. Ses i ns aces pour l'aoir...... I. d éunuid , e s e nmis entot relmentei t our mii h

r:uid-pere la lui promet pour pliutsla à hi <'oii iems, parce qu ils représentet it I mo uit d's idéee qu i I .l
, cnme. lntcierni, et pour moi ut :.mmal, iin iaitt nuw

. i.e lPetit glrçou fait remalluer qu' so gr;Msid-pere tineiu forn" d'une ecrtne epète, qui wer 'oe taii'eg à ,Ique
est viei. X son e niala dt et mient q 1H1 ne iutCisi' j i ktingue, par exempc, & eI e re ani;t, du ba , , h i,

vaifit l'otult Poutr lanuelle la iontre lui est ltireiCSe..- du 1 osof. Jcana, cet, >si vous vomh à, un ni, .t non pis it ou
Le g-rand-père remet la montre an petit garçon. te enfnt, in:is celui deI tus nmis ou du taes canade., que le

11. Petite fosse au -iluette....coliers tut autour. èégw ce ntMe, qui Itinl'JVll n ; noir pla e.ente iltnt
..... vieillard pouvatît à peine plier le genou..... Lt petit u trune to-deur seje ihtingue d, autres souleur ; uit

coll're jaune descend lellteinent. Ie gr;ind-pe'e retoursie r :t ni gris ni - .ge, li bh. ; l nf'cte ines yetux d'ue ci .iun:
désol à sa deîneure et r'inet la inon tre dans le vieux. m, ue F ç au5r.- <p celle g -roriendrai du> I bhuu
tiroir. . g , t Tqil me atd <pt ce obj e st tnoir. .Iit i- ute

,l.,nnl k idée 'mi. sentiment d',.e . timi, de temlreie très i ,
1S. Sujets de lettres, anl moins n ipoulu cliaque geire. très-duu coin mm e cnii t1rv: pour nom fi.re, i i i

Suivant ici l'excellente inéthode de M. Van Ilo lebeke. :nate, our, quebytee.us de mes catnar.&les, ou bien eeia:e l'uuii
nous lisons aux élèves au mois un odle pour chaqlue ipnler, au»i <lès agré.dde, que mes Seux, s oreilles, lutin Ii x
genre, nous lesplîions pour ei déduire les précepîtes lui ttta t. ', ni O tt oiuLn. 02ntet ou en prèstncte e r iin, dij ;j

gén1ra. {ti îi'ilIs (oit ensiS it .i lplu ;iu suip' don n. l t nte,q~auie )e ds: :re, u -t os, î anel m e a i J
Les élèves des deux iremieres années ni saraseîît .îière

traiter plus d'uîît sujet par selaine. 'nie (sle eons es t é à Q Mais, rien qui "'" ir "" q"
,t ,' prere,o3 aVtZ pui vr qun genI 110S ids ne sonti V :consacrèc el] partie d ' dicter et a dlprIlopper le ; s éo's dans notre esprit, que l plus surent elles ue pré, utent

Il faut qu'il y ait tojours queliques prlies abaldominés pluMseursA à h f>i; que nous :avons besoin, pour lous rendre rtit:litc
à l'îmaginatx et hi l'inventioll de l'élève, et qu'ilo l'nlubne de. choses, pour les biein cnn:.itre, ponr potaer un jni'tuiet sir,

ainsi graduellemeit i pouvoir 0e passer de ces développe vlles, d'unir nos iîles, de les cottpaier, de les combinr. P en
ixents. Lautre leçon est Calsacrée àtla retmise (les devoirs résulte quie, uuand "Ous ;tar:on, g xl ous voulitns cOmIuniTelucr

qlue le professeur doit avoir dans l'intervalle corrigés i tuddh its ce qui est nil dedans dle nous, les moit, qui ires tieit

encre 1111age. Il signale à toit e la classe les principales .trapproches nuss, sont ume, cornbmO t:u i
-correctiol0s (uil a eu faire, insistant sur les faites con qu'ils e printe t le sies qu nous outlos u r dW onîdes.

1i1u11s à plsilseurs devoirs. Il poulT obliger, les élùves o'rtut d'abord nous reinrquerons que les tiot, eut "' -
à tenir note de quelues-unes de ces fautes, Il relèvera désigner les objets, comme rose, riol,. ause, sucrr, mbon, mui
soigueusement le d(étaut <le jugeunenft, les inconséquences, îtinviruent aucmpaguaig des p. its lots lC, la, kex, qut le*'
les invratiseîblane, évi ta nt (tute fois de décourager log Prcèleut, qui les anuoncent, qui indiquent qu'oun vi is î îo>n'e

élèes par' une ItrOp grattde srrité. Chalue élève doit .et" n"-e tei s qpi un dèiermtiînenît l eens. Q e dit puit
tr;mscrire son travail d<is un cahier et rendre ensuite le J"" '"t'.'" "'"o '"",îî t am e bonbons, _ela ta

deorCorrigé au îirofeseitr, ( ni le Conserve aut nions vr got,, trop uundéteriîîIne pour inus _m:nsun dit: j annute lt t'
luvi r nù <Ail pritl', quoîo3i' aine, se ren lc violon, lc mutise, Ic l tbonoe,. Ou nie (irait poiti non us;u r

pendante anbu ep, prpouvor alinsi éle.rnr e',t blle, tiais : a rose cgstnbelle ; violon est hiarmo<nieur, 'tn r: 4c'omlpte -â hiiHuelme du ch artr par, %0 he 1iclon e.-t he ir:oiu tc.
lndépendamment de tous les exeritces que lotis venous , en st de ml.ne des moti qui servent :à d:,ignier par leur ant

d'indi(lue, il y els a d'antres âi faire oralemetlt de temps les animux et tiussi lus personnes, à moins qu'il te l'agit, deutir
un telnps i nous signalais volantiers le lloui lexiclogiu no:n individuel, dhu non spécini qu'on leuir dfatnl ds leur le

de slye, deuxielue année, par Iausse, et la'i; cnlasa.iq\u jr qui les coInaissenI t, ou Ill notim de leur fitnldle tntiler,
inelcule01 arl tri par le n100atu.C'est tams qtt'on dihrn j'i ni (Charles, j'ni vu dlose; lh. et :'ut: ViiIp' . . l)e'nrue, j:ntt va (Grier, J'ai vu Dlcour ; muais oun dnit tbre 'uiree tenipsinîanqtue aux élèves les écoles Inoyennes pour pas j'ai vu le l'rmier ; j'ti vu lspicier <), le tissr:nil, le. pro1-

fairse tous ce exercices, et il ne peut s'agir davantnge de sir ; et, encore : j'ai vu le îIh'co, e uhnt, le mtuton, les te ifs, tir,
muttre ces otuvanges entre leurs nmains ; nais le professeur ll en s ti mme nusi dls mnis qui désig,.estt piar leur non pns

pourr''a y pîtiser largeneu. Nots 'recouitluaudots notaum- tes étres vianuts ou des oijets existant dans lat nature, umitis ce liat

mntt les exercices sur la périph rase. <or.giîtmnotre esprit d'tue mniòur génér:de, lorsqu'il cmauidre Mut
Nons -ornons là totre co frence, croyant avo'ir donnsé plus ioi, non lut vous, note Ils tel oui el individt, tel oui tel objLt,

une marche à suivie pour l'enseigttneent de la langue iais les qualitör, les manttilrs d'tre de çd t individu ou de eut je ,
franaise dans toues lsdclassés deîl e a cl ao iri dehtors de l'objet on lie l'iindiv.itl,; non pins tel oljutcent:mttua acol , et avoir est long, large ou épîai, etc., mutais <a largeur, V.paisseur de et ut>jetindilu le luoyen d'atteindre l bul, sans cauîser à lélève ou de tous les Njets, nos plus tel inudiv idn tar.t qu'il est $ i"ld,es enuîuis qui le 'endeît unensi de l'école. g.,s, fort, etc., mais Ig grnîtdeur, la roseiur, la l>re, 'cotnitt

Notus aimons 'ai V-croir*e que le jeune t mul e dont les eun ele-mmies ou biei eîncore tel 1 -lfiit ou tell vetI connnti la
levons de laiane fraçaise auraienlt été conîduites comme pt, la bont6, le respect, on, par contr', la mus! m h ee ,ulhtil

mouis le îPposons, sortirait de l'école, avec des notiosns iam., l désordre,'etc.
littéraises telles îu'il crirait la langue fiançaise d mune 'aioute tout de suite que ces iots ke, la, kc sont S mti

nuulière trèssatisfaisante, l lue son style dnoter'ait replacei ttp des mtots qu tsigietit en les ntoutnant l
cette dlélicatesse do formnîe de seutimient iiest à cou stir ) p met lis lu ) la et le divaInt ii mt eoiuutençuu a juni ifail lble eaclet d' ne éd cnti on soi.inée. Nous clai'- .ue; i ' eiîir uous îiyhqui rios .i-lui JlII tui·.


